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Le dimanche 9 juin dernier, j’ai eu la joie 

de visiter la paroisse St-Joachim de Pointe-

Claire, eucharistie vécue dans le cadre de 

deux confirmations. La cérémonie était 

présidée par l’abbé Alain Roy, curé de 

cette paroisse.  C’était le jour de la 

Pentecôte. Ce fut une cérémonie vécue 

dans un climat familial, avec un langage 

simple et accueillant. J’ai ensuite fait une 

courte visite à l’Hermitage Sainte-Croix, où 

le Seigneur m’a fait un clin Dieu (clins d’œil 

de Dieu) à la pige d’une parole de Dieu très 

adéquate. Je suis 

finalement 

allé 

visionner 

un film 

durant 

lequel 

me fut inspiré 

de partager certains 

films chrétiens vus au 

cours des derniers mois. Dieu nous envoie 

là où il est déjà présent.  

Au cours de son homélie, l’abbé 

Roy a mentionné trois points importants 

au sujet de l’Esprit Saint : L’Esprit est le 

souffle naturel de la foi. Il est également 

ce second souffle qui nous mène à aller 

plus loin dans l’amour, dans le don de soi 

vécu à travers nos engagements de vie et 

nos vocations respectives. Il est 

finalement la force centrifuge qui nous 

envoie. Il pousse des hommes et des 

femmes à aller vers les autres et à 

contribuer ainsi au bien de la société et de 

l’Église. L’Esprit de Dieu pousse vers 

l’avant et nous envoie. Depuis le jour de 

notre confirmation, où nous avons 

confirmé en Église notre baptême, nous 

sommes invités à nous engager 

personnellement et à participer avec nos 

frères et sœurs au marathon de la vie 

chrétienne.  

Ce mois-ci, plusieurs événements 

nous invitent à approfondir notre vie de 

prière et nos actions pastorales sous la 

mouvance de l’Esprit. Nous honorons 

d’abord la fête de nos pères. Bonne fête à 

tous les papas et grands-papas 

biologiques comme à ceux dits spirituels! 

Liturgiquement parlant, nous célébrons 

aussi les solennités du Sacré-Cœur 

(sanctification des prêtres), du Saint-

Sacrement (Fête-Dieu) et de la Trinité et 

nous commémorons deux apôtres à la fois 

différents et complémentaires: saint 

Pierre et saint Paul (29 juin). Saint Pierre 

nous invite à bien accueillir les gens qui 

viennent en nos églises; saint Paul nous 

propose d’aller en mission vers les non-

convertis. Cette fête liturgique nous 

interpelle à rechercher un équilibre entre 

les deux dimensions. Dieu veille à la fois 

sur ceux et celles qui ont été fidèlement 

présents en nos églises (école de Pierre, 

selon la parabole du fils ainé) et sur ceux 

qui ne connaissent pas réellement Dieu ou 

s’en sont éloignés (école des convertis de 

Paul, l’enfant prodigue). Dieu désire 

qu’aucun de ses enfants ne se perde. Dans 

cette optique, certains séminaristes sont 

actuellement ou ont été en mission 

(diocèse de St-Jérôme, Lac Bouchette, 

Territoires du Nord-Ouest) pendant que 

d’autres accueillaient les pèlerins à la 

cathédrale de Montréal.  En ce journal : 

des activités sont proposées à ceux qui 

discernent la vocation de prêtre 

(interpellés); une invitation à un 

pèlerinage impliquant plusieurs types de 

vocations (interpellants et interpellés); et 

un avant-goût de la prochaine édition de 

juillet.  

Oui, nous sommes tous appelés 

à la sainteté ! Que l’Esprit de Dieu nous y 

guide dans la joie de l’Évangile! Qu’il 

descende sur chacun de vous et sur vos 

proches.  

  

Par le souffle de l’Esprit! 
Mot du rédacteur en chef    Abbé Silvain Cloutier                                   

Année pastorale 2018-2019 
Archidiocèse de Montréal 

 
Candidats en discernement 
12 personnes  
 
Candidats en année spirituelle 
M. Jonathan Baker (DPG) 
M. François Roy 
 
Séminariste en Philosophie I  
Aucun  
 
Séminaristes en Philosophie II 
M. Jose David Romero Gavidia  
M. David Oh 
 
Séminaristes en Théologie I 
M. Yannick Diallo   
M. Stéphane Germain  
 
Séminaristes en année pastorale  
M. Charbel Daw 
M. Réjean Thibodeau  
 
Séminariste en Théologie II 
M. Giancarlo Qualizza (DPG)  
 
Séminariste en Théologie III 
Aucun  
 
Séminaristes en année pastorale I 
M. Francis Bégin   
M. Denis Desautels  
 
Diacres en vue de devenir prêtres 
M. Bruno Cloutier 
M. Pascal Cyr 
 
(en date du 15 juin)  

M. Bruno Cloutier sera ordonné 

prêtre le 22 juin 2019.  

Dans ce journal, les noms des 

séminaristes et directeurs de 

vocations sont réels.  
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À l’été 2018, j’ai vécu une expérience 

missionnaire que je n’oublierai pas de 

sitôt. On m’a proposé d’accompagner 

un groupe d’étudiants pour un 

pèlerinage aux Territoires du Nord-

Ouest. Vous avez bien lu, un 

pèlerinage aux Territoires du Nord-

Ouest (TNO). Il se trouve que les TNO 

ne sont pas reconnus comme lieu de 

pèlerinage au même titre que 

Jérusalem, Saint-Jacques-de-

Compostelle ou Fatima, mais chaque 

région comportant ses pèlerinages 

locaux et les TNO n’en font pas 

exception.  

Sur place, nous avons été accueillis par 

la communauté Tlicho (de la famille 

des Dénés). Ce peuple a été évangélisé 

par les Oblats de Marie il y a plusieurs 

siècles et les sœurs grises avaient leurs 

écoles dans cette région. Ils ont une foi 

catholique profondément ancrée, 

mais sans perdre leurs traditions 

amérindiennes. Nous avons eu 

l’occasion de visiter plusieurs maisons; 

partout où nous sommes allés, il y 

avait un coin de prière, avec des 

statues et des images de dévotion.  

Les Tlichos ont un très grand respect 

pour la nature. Dès la première 

journée, nous avons commencé par 

bénir le lieu du pèlerinage. Nous avons 

béni la terre qui nous accueille, nous 

avons béni le lac, la forêt, les animaux 

et tous les éléments qui nous 

entourent. Nous avons rendu grâce à 

Dieu pour la nature et pour le don de 

la vie. Tous les jours, nous assistions à 

la messe qui était précédée par le 

chapelet récité en Déné. À la fin, nous 

avons assisté à une cérémonie 

impressionnante.  Ils appellent ça, 

« nourrir le feu ».  Cette cérémonie est 

une adaptation culturelle d’une vieille 

tradition amérindienne. Ils prennent 

de la nourriture, du tabac, et les 

enfants prennent des biscuits, pour 

littéralement nourrir le feu. Cette 

cérémonie est accompagnée de 

prières, Notre-Père, Je vous salue 

Marie et de tam-tam. C’est une 

offrande qu’ils font à Dieu pour les 

fidèles défunts. Tout le monde 

participe et c’est l’occasion pour eux 

de prier pour leurs proches disparus.  

J’ai été profondément touché par ce 

pèlerinage.  J’ai beaucoup aimé aller à 

la rencontre des Tlichos, prendre le 

temps de parler avec eux, de les 

écouter, de découvrir leur histoire et 

leur spiritualité. J’ai aussi été 

impressionné par la beauté des 

paysages et je rends grâce à Dieu pour 

les merveilles de sa création. C’était 

vraiment un beau voyage et j’espère 

de tout cœur que j’aurai l’occasion d’y 

retourner un jour. 
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  Un séminariste aux Territoires du Nord-Ouest 

Francis Bégin 

Séminariste 



  

 

De William, 12 ans 

Paroisse St-Raphaël-Archange 

Question simple : Comment devenir 

saint? ;) 

Merci William!  Quelle grande question!  

La réponse est également toute simple. 

En suivant cette recette : 

-  Soyez dans la joie (s’il y a des 

choses qui nuisent à votre paix, 

chassez-les) 

- Bien faire son travail et prier.  

Peu importe ce qu’on accomplit, 

il est important de bien le faire.  

Prier, et oui!  Cela peut se faire de 

plusieurs façons (chants, rosaire, 

en silence, lui parler directement, 

etc). 

- Toujours chercher à faire du bien 

aux autres.  Ce qui n’est pas 

toujours évident…c’est pourtant 

simple!  

Cette recette de sainteté a été composée 

par Jean Bosco, prêtre italien qui enseigna 

aux jeunes enfants pauvres.  L’un deux,  

nommé Dominique Savio, alors âgé de 11 

ans, lui demanda d’avoir la recette pour la 

sainteté.  Il a certainement retenu 

religieusement les conseils puisqu’il fut 

béatifié en 1954.   

N’oublie pas, pour devenir saint, il faut 

vivre chaque jour dans la joie, au service 

des autres pour témoigner de l’Amour de 

Dieu. 

Bonne mission! 
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Retraite spirituelle  

Pour discernement de vocation de prêtre 

 
Du vendredi 12 juillet (en soirée)  

au dimanche 14 juillet (après le dîner)  
 

Animation par abbé Stéphane Roy 
Aumônier de la prison de Bordeaux 

 
Inscription et rencontre préalable nécessaire  

avec l’abbé Silvain Cloutier, directeur de vocation  
514-864-5626 
 



  

Chaque mois de juin nous 

ramène une célébration 

importante dans le calendrier 

liturgique. En la solennité du 

Sacré-Cœur de Jésus, l`Église 

nous invite à prier de façon 

particulière pour la sainteté de 

tous les prêtres. Cette année, 

cette fête est fixée  au vendredi 

28 juin 2019, juste avant celle 

des Apôtres St-Pierre et St-

Paul, les deux piliers de 

l`Église. Le Pape François nous 

encourage tous 

à grandir en 

sainteté et dans 

l`engagement à 

sa propre 

vocation. C`est 

d`autant plus 

vrai pour le 

prêtre, premier 

représentant du 

Christ en regard 

du Peuple de Dieu qui lui est 

confié. Le prêtre se doit d`être 

un ami intime de Jésus pour 

que son ministère soit efficace. 

À l`exemple du maître, en se 

faisant bon et fidèle serviteur, il 

accomplit le projet que le Père 

avait pour lui. 

Devant la complexité du monde 

actuel et la période trouble que 

vit l`Église, les prêtres ont 

besoin plus que jamais du 

support de nos prières 

ferventes. Bien ancré dans sa 

relation avec Jésus et en union 

avec son Sacré-Cœur, le prêtre 

proclame les vérités 

fondamentales de l`Église. A 

temps et à contretemps, il 

partage sa foi dans un 

engagement courageux. Sous 

l`inspiration du bon pasteur, il 

part lui aussi à la recherche de 

la brebis perdue et il se réjouit 

lorsqu`il la 

retrouve et la 

ramène au 

bercail. La vie 

fraternelle aide le 

prêtre à sortir de 

lui-même pour 

vivre pleinement 

sa vocation dans 

le service aux 

autres et c’est ce 

qui le rend heureux. 

Nos prêtres ont besoin de sentir 

le support de la communauté 

pour poursuivre l`œuvre du 

Seigneur. Prions régulièrement 

pour eux pour qu`ils demeurent 

fidèles à leur engagement 

initial. Prions pour qu`ils soient 

des modèles de sainteté et 

d`espérance pour le Peuple qui 

leur est confié. AMEN. 

La fête du Sacré-Cœur, 
Temps de prière pour que les prêtres demeurent fidèles 

                                       par Réjean Thibodeau,  séminariste 

Le livre du mois 

Donner sa vie 
Pour qui et pour quoi 

veux-tu donner ta vie ? 
 

« Es-tu prêt à donner ta vie ? Si oui, 
pour qui et pour quoi ? Voilà la 
question fondamentale qui se pose à 
tout jeune entre 15 et 30 ans au 
moment de discerner sa vocation, 
puis de faire des choix de vie. 
Comment y répondre ? Comment 
vivre aujourd’hui cette joie du don de 
soi dans ses études, sa vie spirituelle 
ou le service des autres ? Et demain, 
comment discerner une vocation, 
quelle qu’elle soit ?  
Nourri de son expérience et puisant 
dans son cœur de prêtre, l’abbé 
Grosjean guide les jeunes et ceux qui 
les accompagnent dans ce 
discernement. Un discours franc et 
concret, très encourageant, qui nous 
rappelle que toute vie est belle quand 
elle est donnée. (Rédaction au verso 
du livre) 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
Le père Grosjean a un langage simple 
et accessible aux jeunes de notre 
temps. Il est aussi bien connu comme 
Padreblog. Il a rédigé de nombreux 
autres livres.   
 

Vous pouvez l’entendre parler de ce 
nouveau livre à partir de ce lien :  
https://youtu.be/r2vMiBZ-V4U  
 

Il est considéré comme le 
missionnaire des jeunes sur le web.  
 

Bonne lecture !   
 
Abbé Silvain Cloutier, directeur de 
vocations  
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I have a dream 



  

 

 

 

 

For Greater Glory 

 

L’honneur et la gloire  (2012) 

Le film raconte l’histoire des 

“Cristeros” qui ont combattu 

et gagné la guerre civile au 

Mexique (Guerre de Cristero 

1926-1929).  La guerre était 

menée pour préserver la foi 

catholique dans un pays à 

état athée où d’innombrables 

atrocités contre les prêtres, 

les religieux et les fidèles 

étaient commises. 

Alors que plusieurs individus 

ayant marqué l’histoire sont 

présentés dans ce film, il y en 

a un en particulier qui mérite 

d’être souligné; il s’agit de Fr. 

Christopher (Peter O’Toole) 

qui prend sous son aile un 

jeune garçon: St-José Luis 

Sanchez (13 ans). 

 

Le film commence plutôt 

innocemment; le jeune 

garçon fait une blague sur un 

prêtre et se fait punir.  

Comme corvée, il doit faire du 

travail communautaire en 

l’église. Il y vit une expérience 

de conversion et devient 

servant de messe.  Lorsque 

son mentor est tué, José se 

joint aux rebelles s’opposant 

à ce gouvernement athée 

tyrannique.  

 

 

 

 

 

Durant la bataille, il est 

capturé et torturé pour avoir 

refusé de renoncer à la 

religion catholique et est 

ensuite cruellement exécuté 

à cause de sa foi en Dieu.   

En 2005, le pape Benoit XVI a 

béatifié José Luis Sanchez 

tout comme 12 autres 

martyrs du Cristeros.  Ensuite, 

le pape François le canonisa 

en 2016.  Cet exemple d’un 

saint prêtre qui a su faire 

grandir une foi inébranlable à 

un jeune garçon qui jadis 

dédaignait l’Église est une 

histoire inspirante pour tous. 

Ce prêtre aurait simplement 

pu coordonner les corvées du 

jeune garçon et ensuite le 

renvoyer chez lui.  Au lieu de 

ça, voyant le potentiel dans 

ce futur martyr, il lui fit 

découvrir l’immensité de la 

foi en Dieu, doucement, 

lentement et avec un amour 

paternel.  Une foi tellement 

grande au point où le garçon 

fut tué de manière très 

brutale, sans renier sa foi. Son 

amour du Christ était grand. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le garçon, comme un bon fils, 

était dévoué au prêtre, son 

père spirituel. Après l’horrible 

mort du prêtre, José a 

combattu pour le bien.  Sa vie 

et sa mort nous montrent à 

quel point un père spirituel 

peut être un pilier dans la vie, 

et ce à n’importe quel âge. 

 

Par Giancarlo Qualizza, 

séminariste 
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Disponible, entre autre, chez Amazon 

Saint Jose Luis Sanchez del Rio 



  

éè 
 
 
 
 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

Saviez-vous que Saint Dominique Savio est 
le patron de la jeunesse et des servants de 

messe?   ;) 

V
o

ca
ti

o
n

s 
M

tl
   

  I
8

   
   

1
5

 ju
in

 2
0

1
9

 

Samuel, 4 ans 

Qui est l’intrus?  Et pourquoi? 

Gabrielle, 6 ans 

Aide le père et son enfant à sauter par-dessus 
les obstacles.  Écris les chiffres manquants. 

Raphaël, 12 ans 

 

 

Emmanuelle, 9 ans 

Comment s’appelle les hommes dans 
la vie de Jésus? 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Son père adoptif 

Son grand-père paternel 

Son grand-père maternel 

Son cousin 

Son oncle 

Son fidèle disciple et 
ami 

Joseph 

Joachim 

Jean Baptiste 

Simon -Pierre 

Jacob 

Zacharie 

Voici quelques lieux de pèlerinage catholique à travers le 
monde.   Où se situent-ils?  Tu sais, il en existe des centaines 

d’autres! 

Cristo Redentor 

1 

 

4 

 

? 

 

10 

 

13 

 

? 

 

19 

 

? 

 

Pèlerinage TNO 

Réponses mois de mai 2019:  6 ans: Merci Marie! 9ans:  Mai 

est le mois de Marie 12 ans:   



  

  

Épiphane Diallo, séminariste du diocèse de Montréal, travaille cet été en Nouvelle 

Évangélisation, selon la méthode des Visites à domicile.   

 

 

Cette redécouverte de la traditionnelle visite du curé permet de mobiliser un certain nombre 

de paroissiens pour vivre ces Visites à domicile, soit par le curé lui-même ou par équipe de 

deux personnes, en son nom. C’est la méthode d’évangélisation la moins chère et peut-être la 

plus efficace finalement, car elle fait pleinement place à l’action de l’Esprit Saint au cœur de 

relations d’écoute et d’amitié.  Elle permet aussi de découvrir des gens isolés et de pouvoir les 

soutenir pour améliorer leurs conditions de vie et de relations.  Épiphane participera à toutes 

les étapes : préparation, mobilisation, expérimentation et témoignages en paroisse.  Il en sera 

le leader, bien que supervisé.  

  

Épiphane prépare ses prédications et la formation des paroissiens à la méthode.  Il vivra une 

formation d'implantation d'un programme de préparation au mariage absolument renversant, 

Témoins de l'Amour, qui contribue à renouveler la paroisse par le renouveau des couples.   Il 

va prêcher des ressourcements spirituels et témoigner de son appel vocationnel afin de 

mobiliser les paroissiens à l’aider dans cette mission durant la semaine suivante.  Il vivra un 

ressourcement spirituel pour s’ouvrir aux charismes de l’Esprit Saint et il participera à un 

week-end œcuménique au Saguenay Lac St-Jean. 

 

Au retour viendra le temps des sorties en mission, en juillet.  Celles-ci dureront deux jours, 

deux fois par semaine. Tous les dimanches nous ferons témoigner nos missionnaires 

paroissiaux durant les messes.  À la fin du mois de juillet, Épiphane viendra faire du bénévolat 

au Camping des familles à St-Thècle en Mauricie, où se retrouvent annuellement de très 

nombreuses familles catholiques québécoises pour un week-end de quatre jours sur une 

ferme.  Son travail se terminera par une semaine de bilan et de fête pour remercier nos 

missionnaires et pour essayer de stimuler une implantation permanente de missionnaires 

paroissiaux. 

 

 

Robin Dancause, Agent de Nouvelle Évangélisation 

Paroisse Ste-Thérèse-d’Avila, Diocèse de St-Jérôme 
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M. le recteur à 

Compostelle 

Ces jours-ci, le recteur du Grand 

Séminaire de Montréal M. Guy 

Guindon PSS accompagne un 

groupe de pèlerins sur les pas de St-

Jacques, sur le chemin de 

Compostelle. Il prie pour le présent 

et l’avenir du Grand Séminaire, 

pour les séminaristes, les candidats 

qui ressentent l’appel à devenir 

prêtre pour notre Église, ainsi que 

tous ceux et celles qui les 

accompagnent spirituellement. Le 

mois prochain, il nous écrira un 

petit mot nous parlant de son 

expérience. Prions également pour 

lui, pour le conseil des directeurs et  

pour notre archevêque. Plusieurs 

prêtres et évêques font ce 

pèlerinage. Mgr Lionel Gendron, 

évêque de St-Jean-Longueuil le fait 

à tous les ans. Un groupe de jeunes 

est aussi accompagné à tous les 

deux ans par Mission Jeunesse 

Montréal.  

Union de prière!  

Suite de page 6 (film et cinéma) 

 

 

Connaissez-vous 
Saint Maximilien Kolbe ? 

« La famille est le berceau de toute 

vocation », c’est là que naissent 

beaucoup de vocations, nous a 

souvent rappelé le saint pape 

Jean-Paul II.  

Maximilien Kolbe et ses frères font 

leurs études chez les franciscains, 

leurs parents étant d’ordre 

franciscain. Il a une grande 

dévotion à l’immaculée 

Conception. Il souhaite convertir 

les gens à Dieu par Marie. Il fonde 

plusieurs revues et se passionne 

pour les moyens de 

communications.  Il est le saint 

patron des radioamateurs. Il fait 

ériger un couvent au Japon. 

D’ailleurs, ce bâtiment sera le seul 

qui résistera à la bombe atomique 

de 1945. Il fut emprisonné en 

février 1941 et portera  le #16670. 

L’été suivant, il prend la place d’un 

père de famille, condamné à 

mourir de faim et fait le don de sa 

vie pour sauver ce père et époux. 

Trois semaines plus tard, dans la 

piété et la prière, il est finalement 

exécuté par une injection létale, le 

14 août 1941. 



  

 

  

LA FÊTE DU SAINT-SACREMENT DU CORPS ET SANG DE NOTRE SEIGNEUR  

La messe, don de Dieu 
pour la vie 

 
La messe, ça peut sembler long… 
mais quand on comprend bien ce 
qui s’y passe, on peut  y découvrir 
le « Don de Dieu pour la vie du 
monde ». (cf.  Congrès 
Eucharistique 2008) 
 

Si on y participe en prenant le 
temps de découvrir toutes les 
richesses de la présence de Dieu 
qui s’y trouvent et la profondeur 
des gestes qu’on y pose, cela peut 
nous aider à mieux en repartir 
dans un élan de mission.  On n’en 
croit pas ses yeux! Mère Teresa 
disait « Que chaque eucharistie 
soit comme votre première, votre 
dernière et votre seule… !».  
Vatican II disait que l’eucharistie, 
c’est « le Centre et le Sommet de 
notre vie chrétienne ». Donc, tout 
ce que l’on vit avant la communion 
devrait être pour nous y préparer; 
tout ce que l’on vit après, pour 
rendre gloire à Dieu pour ce don 
de sa personne qu’il nous fait 
chaque fois que nous communions 
à son Corps et son Sang. Lorsque 
l’on communie, on s’unit à Dieu 
d’une façon très intime. Dieu vient 
faire sa demeure en nous. Ce que 
nous avons entre les mains n’est 
plus du pain et du vin, mais 
réellement le Corps, la personne 
de Jésus-Christ. Celui-là même qui 
a donné sa vie pour nous offrir le 
salut et nous permettre d’espérer 
la vie éternelle. C’est ce que nous 
célébrons lors de la Fête-Dieu.   
 

En recevant la communion, nous 
devenons, comme personne et 
comme groupe, habités de la 
présence du Seigneur. Nous 
sommes porteurs de la vie de 
Dieu; notre corps devient un 
tabernacle vivant de sa présence, 
dans les rues de Montréal.   

Saviez-vous ….  

 Pourquoi on utilise un autel et 
non une table ?  
Durant la procession d’entrée, à 
l’église, on monte à l’autel, comme 
Jésus est monté au calvaire. L’autel 
représente le tombeau de Jésus, le 
tombeau des premiers chrétiens (au 
début, les chrétiens faisaient la 
messe dans les cimetières sur la 
tombe des martyrs). Les cierges 
déposés sur l’autel représentent la 
lumière de la Résurrection, la 
lumière du Christ ressuscité. La 
résurrection (lumière) a donc le 
dessus sur la mort (l’autel). Entre les 
deux, repose la nappe blanche, elle 
illustre le linceul blanc qui a été 
trouvé le jour de la résurrection (le 
St-Suaire). Le Christ est vainqueur de 
la mort.  
 

Pourquoi l’Eucharistie n’est 
pas un repas ordinaire ? 
L’Eucharistie - même si elle a les 
apparences d’un repas - n’est pas un 
repas ordinaire. On y célèbre la mort 
de Jésus et sa résurrection. On rend 
gloire à Dieu pour sa vie, sa mort, sa 
résurrection tout en attendant son 
retour pour l’éternité.  
 

À travers le dialogue et les gestes, on 
voit que cela représente la dernière 
Cène, le dernier repas de Jésus, qui 
suit la tradition du repas des Pâques 
juives. On se rappelle que Dieu a 
libéré son peuple de l’esclavage. On 
célèbre avec joie sa résurrection. On 
se rappelle que Jésus a donné sa vie 
sur la Croix pour nous (action de 
grâce et sacrifice). Dieu, en Jésus, est 
venu nous libérer du péché. Il nous 
invite à jumeler notre vie à la sienne, 
à s’alimenter de sa présence pour y 
trouver les forces nécessaires au 
long pèlerinage de notre vie 
terrestre.  
 

Le sens des vêtements du 
prêtre ? 
Le prêtre, comme tous les baptisés, 
revêt l’aube dans le chœur de 
l’Église, un vêtement blanc qui nous 
montre que, le jour de notre 
baptême, nous avons été baptisés 
dans la mort et la résurrection de 
Jésus.  
 

Ensuite, il met une étole de la 
couleur liturgique qui convient. 
Cela montre qu’il agit comme 
prêtre, au nom de Jésus. 
Finalement, il met une chasuble. 
Cela signifie que le prêtre s’est 
enveloppé de Jésus. Il est son 
serviteur. La chasuble, comme le 
tablier, devient le signe du service. 
Il n’agit plus en son nom mais au 
nom de Jésus.  
 

Comment lire la Bible ?  
La Bible est une bibliothèque. Il 
nous est souvent suggéré de lire 
d’abord ce qui donne sens à tout le 
récit, soit les évangiles nous parlant 
de Jésus-Christ. Ensuite, de porter 
une attention particulière aux écrits 
de ceux qui ont suivi sa mort et sa 
résurrection (les lettres). 
Finalement de lire les premiers 
livres (Ancien-Testament) afin de 
voir le point de départ de l’histoire, 
le récit de conversion du peuple 
juif, annonçant la venue du Messie 
et du Sauveur.  
 

La Parole de Dieu, la Bible, est une 

parole vivante. Cela veut dire 

qu’elle s’adresse à chacun d’entre 

nous personnellement. Pour 

approfondir sa relation au Christ, il 

faut la lire, la méditer et s’en 

inspirer dans nos actes et paroles. 

Pourquoi ne pas lire 5 minutes 

d’Écritures Saintes tous les jours?  

Ainsi, vous découvrirez votre Parole 

de vie : quel chemin prendre pour 

devenir saint, pour vivre en Église la 

vocation à laquelle le Seigneur vous 

appelle.  
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« Les vocations, c’est l’affaire de tous ! » 

 

UN PREMIER PÈLERINAGE DÉDIÉ À LA SAINTE-FAMILLE  

POUR LES VOCATIONS EN NOTRE DIOCÈSE  

À NE PAS MANQUER !  

Un temps de prière et d’écoute des témoins en la présence de 

Joseph, Jésus et Marie, en compagnie de notre archevêque !  

Plus de détails au sujet de cet événement dans l’édition du 15 juillet 2019 de Journal Vocations Mtl 
et d’ici là sur le site www.diocesemontreal.org! 


